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T. R. P. Colomban-Marie, ministre provincial, leur pensée qu’une 
telle réunion périodiquement provoquée, pouvait faire un bien 
considérable.

Laissons ce germe grandir ; avec la bénédicton de Dieu et du 
séraphique Père Saint François, pourquoi n’arriverait-il pas à 
maturité ?

II. EFFORTS DES TERTIAIRES

Un directeur zélé suscitera certainement parmi les Tertiaires 
un intense mouvement vers le bien. Nous le disions dans un de 
nos précédents articles, les Tertiaires sont par vocation des âmes 
généreuses et bien disposées. Rien ne leur tiendra plus à cœur 
que de seconder les efforts d’un prêtre qu’ils verront dévoué au 
Tiers-Ordre et désireux de lui faire produire son plein fruit.

Mais les Tertiaires ne doivent pas se contenter de se laisser 
pousser, ils peuvent, sous le contrôle de leur Directeur bien 
entendu, -ils peuvent et ils doivent aller de l’avant.

Bien connaître leur Sainte Règle et Saint François, voilà tout 
un programme d’action.

Existe-t-il des tertiaires, des enfants de Saint François dignes 
de ce nom et fiers de ce nom qui ne connaissent point leur 
Séraphique Père ? qui n’aient pas encore une fois dans leur vie, 
lu son histoire ? Je voudrais ne pas le croire ; mais une enquête 
un peu approfondie ne peut guère laisser d’illusions. On a donné 
son nom, dans une heure d’enthousiasme provoqué par un sermon 
sur les avantages du Tiers-Ordre ; on a fait un noviciat plus ou 
moins fervent ; on a toujours remis à plus tard de s’informer 
davantage, puis le temps est passé et avec le temps le désir de 
se mieux renseigner. On ne connaît guère Saint François que par 
sa statue....

Et tandis que les historiens protestants et rationalistes étudient 
avec une passion qui ressemble à la ferveur, Saint François, son 
temps, son esprit, ses œuvres, des Tertiaires restent à cet égard 
dans une ignorance profonde....

Si chaque Fraternité possédait une ou deux bonnes vies de 
Saint François, que ses membres pourraient lire à tour de rôle, 
un grand bien s’opérerait. Il ne s’agit pas d'avoir une bibliothèque !


